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N° 7.

Sur une exposition industrielle pour te
Jfura et 1e Seeland,

Par M. le major Scholl.

Messieurs!

A differentes epoques nous avons eu ä Berne des
expositions de l'industrie, ou les produits, non-seulement des

diverses parties du canton, tnais aussi des autres cantons
suisses etaient admis. En outre, des expositions plus nio-
destes ont eu lieu dansnotrepays, pourcertaines contrees

tellesque l'Oberland, et dernierement encore rEmmenthal,
et les resullats paraissent en avoir ete satisfaisans.

Le Jura et le Seeland, dont les populations sont tres-
industrielles n'ont jamais rien eu de pareil du moins

depuis la reunion ä la Suisse de la partie frangaise du canton.
Un apergu, quoique tres-superficiel et tres-inconiplet,

des diversesbranchesd'industrie, qui pourraientetrerepresentees

ä une exposition speciale pour le Seeland et le Jura,
fournit des donnees pleines d'interet. Si nous examinons
les etats qui s'y professent, nous y trouvons des armu-
riers, des ebenistes des horticulteurs, des imprimeurs
des lithographes, des mecaniciens, des orfevres, des sculp-
teurs en bois ,des passementiers, des potiers, des carros-
siers, des charrons, des fondeurs en cuivre et en fer, des

relieurs, des tapissiers, etc., etc., tres-habiles dans leur
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partie. Parmi Ies objets confectionnes figurent des billards,
des broderies des dentelles, des inslruments de uiathe-
matiques, de Chirurgie et de musique, desmoulins ä bras,
des pianos, des cliapeaux de feutre, de soie et de paille
des fromages, des fleurs artißcielles etc. On y rencontre
des etablissemenls nombreux et varies; notre pays a des

fabriques de cigarres, de bougies, d'eaux minerales facti-
ces, d'extrait d'absinlhe et de liqueurs de produits chi-
miques, de toiles de colon et de fil, de cirage, de colle

forte, d'ouvrages en töle, de faience, de savon, de pointes
de Paris, etc., etc. Je n'ai pas encore mentionne les
produits de nos grandes forges et usines, les filatures de co-
ton et de laine les trefileries les verreries, les ouvrages
en paille et en osier, ceux en bois, lels que räteaux, four-
ches, sceaux, etc, les brasseries les mineraux de nos

monlagnes, les metaux, l'alun, la lourbe, divers mar-
bres, les pierres lilhograpliiques, Cellesä repasser, ä huile,
etc. N'oublions pas non plus les produits bolaniques:
plantes dessechees, graines, etc; ceux de l'ornilhologie et
de l'histoire naturelle de notre pays en general; enfin les

produits de l'horlogerie, qui serait representee dans toutes
les branches, et qui, a eile seule, suffirait pour alimen-
ter une exposition.

On decouvrirait en outre j'en suis certain, dans les

montagnes du Jura comme dans les plaines du Seeland

un grand nombre de petites industries, dont on ignore
l'existence non-seulement dans Ie reste du canton mais

meme dans des localites tres-rapprochees, et qui n'auraient
besoin que d'un peu d'encouragement pour procurer du
travail et du pain ä des milliers de compatriotes. C'est au-
tant dans Ie but d'eveiller en leur faveur l'attenlion des
amis du bien public que dans l'espoir de donner une
plus grande extension ä Ia vente de nos produits dejä
connus que je prends la liberte de proposer une exposi-
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tion des produits de l'induslrie du Jura et du Seeland

pour l'annee 48S3.
La ville de Bienne par sa position aux limiles de l'an-

cienne et de la nouvelle partie du canton, mesemblerait
elre le lieu Je plus favorable pour celte exposition. Les
bätiments du progymnase offriraient, pendant les feries
d'ete qui durent un mois, un local vaste et commode. La
Societe jurassienne d'emulation pourrait choisir cette epo-
queetce lieu pour sa reunion annuelle1; et la population
de Bienne lui menagerait le meilleur accueil.

Ce n'est lä qu'un projet que je prends la liberte de sou-
mettre ä messieurs les membres de la Societe d'emulation;
s'il devait trouver qnelque echo parmi eux il necessite-
rait naturellement un plus mür examen. Je n'enlrerai
point maintenanl dans de plus amples details d'autant
plus qu'une exposition essentiellement industrielle oü la
science et les arts ne seraient que faiblement representes,
ne rentre pas precisement dans les attributions de la

Societe. Cependant je ne doute point qu'ä celte occasion

cbacun de ses honorables membres se dira : « Je suis ju-
rassien rien de ce qui interesse le Jura ne peut m'etre

elranger. »

< Od a vu dans le proces-verbal de la seance du 28 seplembre les molirs

qui ont determind la Societe ä fixer la reunion de 1853 h Porrenlruy, et
celle de 1854 & Neuveville. Nous serons heureux de nous rendre un jour ä

Eienne et d'y profiter de l'aimable invitation de notre corapalriole. L'exposition

industrielle que M. Schöll desire, et qui se (era, nous l'esperons, dans

l'interet du pays, sera pour nous un iiouveau motif de visiter la ville des

Wyllenbach et des Neuhaus. X. K.
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